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Doc 1 : Discours d’investiture de F. D. Roosevelt 
 
Je suis certain qu'en ce jour mes concitoyens américains attendent qu'à l'occasion de mon accession à la présidence, je m'adresse à eux 
avec la sincérité et la résolution qu'impose la situation présente de notre peuple. [...] 
Les valeurs ont chuté à des niveaux fantastiques ; les taxes ont augmenté ; notre capacité à payer s'est effondrée ; partout les gouvernements 
font face à de sérieuses réductions de revenus ; les moyens d'échanges sont bloqués par le gel des courants commerciaux ; les feuilles 
mortes des entreprises industrielles jonchent partout le sol ; les fermiers ne trouvent plus de marchés pour leurs produits, et pour des 
milliers de familles l'épargne de plusieurs années s'est évaporée. Plus important, une foule de citoyens sans emploi se trouve confrontée au 
sinistre problème de sa survie, et à peu près autant t riment pour un salaire misérable. [...] 
Notre première tâche, la plus importante, est de remettre les gens au travail. Ce n'est pas un problème insoluble si nous nous y attelons 
avec sagesse et courage. Cela peut être accompli en partie par un recrutement direct du gouvernement, en traitant le problème comme 
nous traiterions l'urgence d'une guerre, mais en accomplissant dans le même temps, grâce à ces emplois, les grands projets dont nous 
avons besoin pour stimuler et réorganiser l'utilisation de nos immenses ressources naturelles. [...] 
Oui, la tâche peut être soutenue [...] par une planification nationale et une supervision de toutes les formes de transports et de 
communications ainsi que d 'autres équipements qui ont définitivement un caractère public. [...] 
Dans notre progression vers la reprise du travail, nous aurons besoin de deux protections contre le retour des maux de l'ordre ancien. Il 
devra y avoir un strict contrôle de toutes les activités bancaires, de crédits et d'investissements. Il devra être mis fin à la spéculation avec 
l'argent des autres. 
 

Extrait du discours d'investiture de F. D. Roosevelt, 4 mars 1933. 
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Doc 4 : Un ancien proche de Roosevelt témoigne sur le New Deal 
 
Raymond Moley a participé aux premiers temps du New Deal aux côtés de Roosevelt. Il 
rompt avec Roosevelt à partir de l'été 1933 et se range du côté des républicains 
conservateurs. Il est opposé aux mesures sociales du deuxième New Deal. 
 
Le sauvetage des banques de 1933 a probablement été le tournant de la Dépression. 
Quand les gens ont été capables de survivre au choc que fut la fermeture des banques1, 
qu'elles ont rouvert et qu'ils ont vu que leur argent était protégé, la confiance a commencé 
à revenir. Les beaux jours revenaient. L'essentiel de la législation qui a été adopté après 
n'a pas réellement aidé le public. C'est lui qui s'est aidé lui-même, une fois la confiance 
revenue. 
Ce fut le renouveau de l'espoir. Les gens ont eu un peu peur - pendant une semaine. Puis 
le Congrès a adopté la loi et les banques ont ouvert. Roosevelt s'est adressé à eux le 
dimanche soir, après la semaine de fermeture. Sa première « conversation au coin du feu 
». Les gens ont remis leur argent à la banque. Ils étaient réellement soulagés. [ ... ] 
Le premier New Deal a rompu radicalement avec la vision américaine. Il a donné plus de 
pouvoir au gouvernement central. À l'époque, c'était nécessaire, surtout dans le domaine 
agricole. Laissée à elle-même, l'agriculture frisait l'anarchie. Mais il n'y avait aucune 
nécessité de réorganiser l'industrie. Il fallait permettre à nouveau aux exploitations de 
prospérer et créer un marché pour les produits industriels dans les villes. 
Le second New Deal, c'était autre chose. C'est avec lui qu'a commencé mon 
désenchantement. Roosevelt n'a pas suivi de ligne politique particulière à partir de 1936. 
L'économie a commencé lentement à décroître - et le chômage à augmenter - jusqu'en 
1940. C'est quelque chose que les gens de gauche ne veulent pas admettre. C'est la 
guerre qui a sauvé l'économie et Roosevelt. 
 

Raymond Moley, entretien avec Stud s Terkel, cité dans Hard Times. Histoires orales de 
la Grande Dépression, Paris, Éditions Amsterdam, 2009. 

 
1. De nombreuses banques ont fait faillite suite au krach de Wall Street (1929) et aux nombreux retraits de capitaux 
des épargnants. 



 
Questions 

 
1. Présentez l'analyse que fait Roosevelt de la situation économique aux États-Unis en 1933, et les 
réponses qu’il propose. (Doc. 1) 
 
 
 
 
 
 
 
2. En quoi peut-on dire que la politique lancée par Roosevelt met en place une forme d'État-
providence ? (Doc. 2 et 5) 
 
 
 
 
 
 
 
3. Quelles sont les limites du New Deal d'après ces documents ? (Doc. 3 et 4) 
 
 
 
 
 
 
 
4. En quoi le second New Deal marque-t-il une rupture avec la conception américaine de l'économie 
et le premier New Deal ? (Doc. 4 et 5) 
 
 
 
 
 
 
 
5. Quel regard critique peut-on cependant porter sur ce document ? (Doc. 4) 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Synthèse 
 
Comment le président Roosevelt, avec le New Deal, a-t-il cherché à sortir les États-Unis de la 
crise et quel en est le bilan ?  
Présentez tout d'abord les mesures immédiates qui doivent redonner confiances à la population 
américaine, puis les réformes profondes du système social. 
 


